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XVIVe année Ste. Anne:ýde la Pocatière; P..Q., 22 septembre 1881 -No. 8.

JOURNAL DU CULTIVATEUR ET DU COLON,'PARAISSANT, TOUS. LES JEUDIS

Rdacteur-Proitaire: . 'ANNON0-S
F l R K N H .. P.RO L eiière insertion....-.10cntnsparligne

L'abonnement peut dater du 1er de chaque Denriènie'iertito..'.. 3 ontins parUgne
*mois, iouloommencer- avec-le 1er numéro deT Ponr anonces à'lontoreoe,iolitions lib6.
l'année. On ne s'abonne.pas moins que pour rales;' ' '' . .!.
un an. L'aviedediscontinuation doit dtre donné -' '- <'t''
par "it,' 'an' Beae'fu· soussigné, UN Mois r Ceax qui désirent s'adressor tout1parti uljò.

an'remant aux enltivateurs pourIla vcnte de terres

las arrrages alors devront avoir.nt6'ays' si instruments d'agricularo, etc., to., trouverout
non,-Pabonhement-sera.censé continuer, ma- aanscejoral

-gré môme le refus de la Gazette au Breau M J B. Rolan'& ill, librare.Moitrat
Poste. Tout. ce qui' concerne la rédaction etM, à'St. Rooi dteQuébeo
l'a iminlitration de ce journal doit élire adressé out' bien' you'lt se- olîarger, de Paec:te'
à FIRMnI H/PaoULX, Ródacteur-Propriétaire. "'Gazettedes Caupagües.".'. L .1

* ABONqm'uNEE 'Si la guerre est la dernière raison des peuples; a c edit en ptr o iajreuière D
$1 PAR-AN Eipàrons-nousi du sol, si nous voulons conserver notre nationalité. 'I PAnAN

OMMAI RE. . ~REVUE DE LA SEAINE
* Rcvue de la Semaine: Protestations des évêques,'des journaux

religieux et des associatious catholiques à l'occision du scau- - toutes parts, les évèques élèvenc la, vox ur
dale de Rono le 13 juilletdlernier.-Reconsement de la popu- flétrir le scandale du 13 juillet dernier," l'occasion
latiou au Canada.--Changeneuts ecclésiastiques.dans l'Ar- ide la.translation des-restes du vdn'érable Pie IX-' les
chidiocèse de Québec.-Ce qua nous lIions dans le Courrie -rna rel ieu'x, les associations catholi . s'u-(lu Canada au sujet di Collège' d Ste-Annoi.--Iustallation de .. q o.,
la statt:e do 'Inuimaculée-Conception sur le Cap Trinit.-- nissent aux eveqies. Les protestations sont si nom-
-Mgr-D. Racine, évque de Chicoutimi, aunominó llévd N.- breusesqu'e l'Observatoreromano, qui publiait chaque
T. Hóbertvicaire-gónéral du diocèse de Chicoutini,'-eu recon- jour un supplément pour' .ls -reproduire, a d« re'on..-

nais'sanc des servicesqu'i arendus à la colonisation du Sa- cer à le faire et se contenter d'en donner l iste.
Caserie 'Agricole: Soins à donner Cux'animaux domest.uesC'est mn 'éri unanime qui' s'est élevé'contre le scan-

dans le plus grand intérêt pécuniaire et moral de 'homme dale de Rome, contre la 'Revolution et en faveur do
i (Suite).-Pendantallaitementdupoulain; sevrage;dressage l'indépe'dance pontificale; plus d'un gouvernement

du,poulau. "tse préoccupe de la situation actuelle de l'Italie.
Sujet8 divaer&:. Appauvri@ss ýatâest au .- on ter -o 1 vige ,-- Ions lisôs dans lés Annales Catholiques publiées

aux arbres fruitiers.-Nécessitó d'avoir des tables saines.- a Paris d
Choix de plants de fraisier.--L'agriculture avant tout: ques-.ic"Le recensement de la population du Canada
tions et réponses. ; , -, donne le chiffre de 4,350,933 haibitants, ce qui s-on-

.Choses et autres: La récolte du blé aux. Etats-Unis.-Impor- titueouné,augmentation de 680,498 depuis dix ans.
tance de la comptabilité agrîcole.--Ce qu'il convient de faire , La populAtion du Canada était, en 1771 ipour être bon agricultenr.ýý-Représentation dsitrtde "Laoultind Cndaéien17,'envi-

l' tbonagricultureur.. . -i 'des intérêts de r6n 3,700;000 âmes, c'est-i-dire à peu près le dixième
Recettes: Moyen d'augmenter la chaleur de laforge.-Nouveau de la population de, la France. Si l'accroissement en

. nmoy.ep.deblanchirle filde lin., . . .. ' France avait été proportionnel à celui du Canada,
notre pays aurait gagné près de sept millions; d'labi.

. o8 abonnés retardataire.-Depuis près de deux mois'nous tan té en-dix ans. Or la moyenne de l'excédant des
faisons appel à os abonns retardataires de nons payer ce naissances sur les décès n'est, en France, que dtune
qu'ils nous doivent afin derenouveler une partie d notre mn- centaine de mille âmes par an.--tériel.d'imnprimerie*.*ce qui ocsnait'une dépense de près Onc sait qune le tiers de la pôpulation canadienne
de $400. Nous pouvions entretenir l'espoir de recevoir aumoins "a
ces $400, quand il nous est dû. près de $2,000 pour abonnemerit appartient à la race française, dont les taux d'accrois-
à là Gazette des Campazgnes. Depuis quinze jours nous n'avons sement par l'excédant des puissances est, 'àu Canada,reçu q $12, ce qui-est à peine suffsant pour payer nos dé- égal etmême supérieur à celui d'orig ine britannique.enses d'impression pour un' seulnuméro de la Gazette.lAussi, Mais les Françaisdu Canada sont restés fidèles àeur

in de pouvoir'nous rendre à Montréal pour faire l'achat pro-
té, nous n'avons pas même été capable de nous y rendre pour religion; chez eux la famille et les bonnes mœurs sont

visiter l'exposition, ce qui à titre de visiteur entraine à quel- en honneur, et ils n'ont pas le code civil pour se dé-
ques dépenses. Nous le regrettóns, car nous y aurions 'gagn6'n Sa r "
assistant à cette exposition des produits agriedes de la Puis-
sauce du Canada. ! , , . .1 Changements ecclésiastiques dans 1'Archididcèse

Un peu de bonne volonté de la part de nos abonnés retarda- de Québec
taires. Qu'ils nous fassent parvenir ce' .cu'ils nous doivent au . RX.,D go, curé de- N .-D. de «onsec 6ré doplus tôt, et nous serons en moyen de faire à notre Gazette les t ière'après.53 ainéèî dG ser-
changements qai lui sont nécessaires par l'achat de caractères aeea rSe retireduméni rsder
neufs.vice dans cette paroisse, et continuera4 yrésider.

_____________________- --- "--.-...-.~ ..----.-------- -..--
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M. P...Dionne, curé,de StAlban, s'est démis de sa:
cure, pour cause-de sant'é, et se retiro..à St-Jean 'de
Jl'sBle d'CrIéàné. ^ .2 - - ,-- • ;,

'M. F.-X. Côté, curé do l'Anoienne.Lorette, se démet.
aussi pour raison de santé, et se retire' aux Grondines-

M. Ed. Roy se retire de la déserte de St-Eleuthère,
pour cause doe santé, et résidera à Kamouraska.,,

- ,M. Chs Baillargeon se démotÏde la cure de St-Mala-
chie, avec permission de faire un voyage on Europe.

M. A. A. Biais, professeur de Droit Canonique au
Séminaire de Québec, a obtenu un congé pour rétablir
sa santé.

M. J.-O. Brousseau se retire du vicariat de St-Ger-
vais pour raison de santé.

M. Chs Bacon est transféré de la cure de N.-D. de
3erthier à celle do .-.D. de Bonsecours de' l'Ilet.

-M. Pant.JBégin, de la cure.'de St-Etienne de Lau-
zon à celle de St-Malachie. ':

M. J.-ar. Blancliet, du vicariat de St Roch de Qué.
bec à celui do l'Islet.-

M. y.-Blouin, qui avait obtenu un congé de repos,
iairoà .-D. de Lévis.
M. L.B.-Boissinot, du vicariat de St-Basile. au vi-

cariat temporaire de N.-D. du Portage,
.M. F.-E. Casault, de"la'mission de-N. D. des Anges

de Montauban à la cure.de St AIban.
M. J.-B. C.' Dpuis, du vicariat' de l'Ancienne Lo'

rett 'à celui de St-Roch de'Qsiébec.
'M. J.-G. Fauclír, de la cure de St-ionoré de' Shen.'

loy.à cell e'de l'Ancienné Lorotte. '
M."J.-Ed Feuiltault,de 'retour,de- Rome, devient

-professeur de Droit Canonique an'Sérîinai-e.de Qîé:

M. Ford Garneau, do la ouro;de St-Tite des Caps à
-a dessorte de lamission de St-Eleuthère., .. :

M G Giroux, do la dossorte;. de.St-Ambroise à 1l'
eure de lamême paroisse...,:

M. L. .D...Guérin,,du vicariat do S.tThomas AJa.
cure do St-Etienino'do'Lauzon. .

M. Geo. Guy, du vicariat de St-Jean d'Eschaillons
à celui do St-Gervais.î .,

,,...M..l Ed.. Lamontagne, du vicariat de Portneuf A la
desserto .deila mission de N.-D. de Montauban.. 'i

M. L.-A. Langlois, du 'vicariat 'de SL-Josäph de Lé.
-vis'à celui: de Ste-Anne dé lad Pocatière.' . t

" M. J. Mailley, do retour 'd'Euroße, à la cure de N.-
». de<Berthier. '* - 4 9",.n' :- .'• ' " ' "

M:. Lý'Mayrand, de la:cure du S. Cour de Marie au
vicariat'de Charlesbourg. ' • ' > .

M. H. McGratty,.du'vicariat do -N..D.' dé 'Lévis à
celui de St'Joseph do.Lévis. , • -

"'' ML.'Pérnsse, d:la' rnission. do Ste Porpétue à la
cure do St-Tit es Cfps•.''' - "

"M: :A.'Poàuliot, 'du 'vicariat' de' Std Anne :de å
Tocatièrao-à'la desserto 'dS'missioins dò Ste-Prpétue
etd'ô'St-Bun'oit du L ic Noir.'

M. L. ~,n'eraçon, d'u vien ria do ~'Isle t A laour
Et-Honoré do Shenley.

Mi 'PrSavoîe, du'v:car iatde l'I,let 'à"la ouro du
S.-Coutr de.lMario. .

MM.'H.iBnflàfard; G.'Lemieux'eL'Edm. Parddis,~ or.
dd nnééeon rli dernierf - restent -profesoeurs'autSûmir:

rod Q'uébe.' - • '~t: .în" ,Jet um- ut

MM. L:-P. Mivill eechênes; JU SL'Pierre et L-'
L. L'essard , ord onn'es eé mi et jum-derniers, rè stont
professeurs au Collège de Ste A'nne.

' -M.? Od. Marois, .ordonné en mai, vicaire a Ste...

Croix..: ' ,. .

M. Arth. Vaillancourt, ordonné en mai; vicaire à
St-Jean d'Eschaillons'.

M. 'Geo. Pelletier, ordonné en mai, vicaire à St-
Alexandre. " ' ·'

M.:F. V. Chiarland, ordonné en juillet; demeure pro-
fesseur au Collège de Lévis., .

C..A. Comr, Ptre, secrétaire.
Archevêché de Québec,' s:'

15 septembre 1881.- - J
SCollg'e de Ste-Ane.--Nous sommes heuréux d'ap-

prendre que le''nombre des élè7es 'es encore plus
considérable cette«année" à Ste-Anne qu!''ordinaire.
C'est ùne preuve de' rspéritédont"n'a'jnaiais cetss
de jouir oette'belle , institution., qui;tsàVraison dc son

programmed'études-et des condition ihygiéniqnes
qu'elle offre à la jeunesse, ne peut que mériter l'en-
couragement du public.

MM.-les directeurZs du Collège de SteAnne, n'ont
aussi rien négligé pour. rndre .leur maison -confoi -
table ; les dortoirs'sont spacie'x et parfaitement ven-
tilés., Les, cours de récréations n'ont rien dé compa-
rable dans,.L provinc d.e Québec. Les j'eux;sont aussi
variésqu'i1 est possible de le: deirer.; 'le's ion gés sont
tellemnitdistribues'ê aquùeles éleves" meme les' plus
.fàibles'd sante s''apprivoisent bien vite aà imat de
l'oridroit d'ailleurs des pluasas..

'. Lé 'ours:commercial;. qui est la base dos ,études _
classiquecs;'offro. ~etayantage. qu un[ jèune homme
après ses quatre premièrës années de. collège est
propre aquelque chose. Ilpeut se livrer ,au commerco
et gagner honorablement 's:vie.' U -sait à l'expiration -

do-ces qti'ttren'iées écrire' corectm l'e-français
et.l'anglais.; il possède des notions jdstes sur la géo-
graphie'et l'istoir'édu C'ada';,'ithmétique n'a1

rplus.rien.de 'ert:ior. lui; ilenestden même dé lat
:tenuo des'livreset-de.totes :l'esi autres branches qui
font la base d'un cours commercial-pratiqu.-

S'gi I.désire*'mettiro n termO' séstétu'des'collégi'ales,
11-a laorisolation~do savoir'quelque'choseét'àvec un
peu de bo lvoulir, situa
'tioû'payante. ' : . ': -

Quant au cours elassiquo, i est aussi -omplètqu'on
öuiirrait-l~désir?é'éL' succès des~ èvel uijusqu 'au-

.lopird'hui' ont: ubi'lé'épruves' ~du' bacoalauréat en

c:San.,porter le nom de.séinaire, l.cóllège do Sto-
Anné'fournit ceporidant'un grand nombre d'ecjolésias-
ti A e.Ainsi'ätteran néi neuf physiciens.ont"eòmbras- -
sé 1018int état.L aitetgu'les,.vocatiors'lijéiiuses
ontt'd'e.tout temps 'fait'.Ia gloir.o dle cettn roble.insti-
tutiono.1 Nous' nourjoissonsticôtement-de(ce ré-
siltatuin it 'g rdTavriii- du Co llège -
'dò 'Ste:Ain, minlgr. p aL

Iltisubiet äu'in a: rueet; surmo n.tees,i. grace à
la conduite si digne et .i désintéresée'de'ses;direc.
'toiir," ~t racsurt'out -a" -p'rotectioéviiémidemrment

.'.'ara'ndour,g A Québec
uo te nous:p.ouri:ioi.-ppelorsans exagration.lo -b.econd

| undatour de ce beau Collège.-Courrir du ýCanada.
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-d'offrir :u édcteui:dudCôurrier'du CanadanMdle Dr.
N.J.Dion n'e, ancieïI élèves.deacetteinnAtitutionl,.ses

plus-sinceres remerCimuents pour s es Paroles d'éloges
Un fjveur dn CollègedeStéAnne. .

Instäi 'stätie'de l'aculie:Cdnceton
Mercrédi der'Iier 14 sej>txisibreJ à I2.30 heures pr: >

c , t'e ay,'quitait.l SA

ayunt as bordqi'e centane d êIerinsquî vou
laientiêtr'e .téxiïoine ·dé'l'imn posante ceremonie 'dil!'
talhe tioïí 'de. lstatuë''de, l'Im-maclée' Cone-option~ À
neuf hirés' ét' deinée a-steaieitouchait-aVu ?guax- de
la Rivière-du-Loup, où quelques passagere' se- joil-
gnireritý ux pèleriné, .entre autres les:révérends-MM.

Hébert, curé.- de Xamoraska,-;.et. Dion curéEdela:Ri
vière-Ouelle. Une demi-heure. plus tard.le: Saguenay:
était en route pouriTadousiac oùil arriva vers'i'ninuit,

A cinq·heures-du iiatin;: les pèlerins se. rendirent a.
la charmante église de Tado'sac, pour assister..ài-la

essecélébrée par:le Révd M. Dionponr:le succès. de
l'œuvre.-, !i ,. · -i i

Le stiamner'quittadle'quainde Tadouenc a six;heures
et demi, et arriva au Ca¯p:Trinité.3.heùres plus:tard.
Sa Grar.deùurMgr de:Chicoutimi..et plusieurs.m*embres
le Son clergé étaient::déj. sur. les lieux. Sa Grajndeur,

lit aussitôt Ibrbénédiction. de la crix,et de la statue.;
Sa Grandeur étaitEentouréed.es prêtres sui.yan.ts::, E,

RR. MessieureKiruaek~lSirois;-Tremblay. 'Rot,
Roberge; Pel:etier:,etirard, du; dio.èsedeChic.oui
timi; lébert, Dion et B.eaulieu,.d l'Archidiocèse de:

Québec; tet.Gagno n; du diocèse de Riimoukli..

Le sermori 'de - oircodntancej fut prononcé par;Sa

La. cérémonie .était vraiment iimposante z les ideuxr
l t-"St.Laurea, -qui ýarrivaient,

de Chicoutimi, setenaient à 250 pieds:envi•ona.du
pied du.Cap,'dontflaiauteur et do 2,500.au deus812

du niveau-de l'eau <.-
Le'soleil- brillait' d'un vi h nlt. .etdscniusd.
Des centaines de voix ..hantaient:-des . cntiques dé.

diés à-Marie' - - - , è,
Un' américain"qti .isýistait à là fêté. n'a pu:e'empê ,

cher de f:ire'la remarqueý suivante: ."Lu.,Pape n'a

jamais 'officié' dans uÙni temple aussi ,vaste. •': t.. ..

A la filn de la' cérémonie, l'évêque 'de Ch icntimi a'

accordé'4 0 'jOurs d'iWdulgenceA toutes ev persôn nes

présentes et à toutes- celles qui,la sta-

tue, réciteront trois Ae .Maria. * '! du R

La fète I termina par- la nomination du Rývd M.
Iébe t 'déel'airchidio'cèse, comme vicaire gen rali dri

diocèse de Chicoutimi, ei Souvenir àe laervi aign d-

lés que ce digne.retre a rendu à la colonisationdu
Saguenlay.-,e anadien. .

0C ATU S ER IrE A R I C 0 L E .SéINS J' f. ~- -t.,

SOlNS i DONNERL A UX- ANIMAUX' DOMESTIQUES DANS L

PLUS QoAND INTÉRÊT PgoUNLAIRE ET MORAL
DE L'HOMME. . -

(Suite.)

IVPenanta1lattemenltl. Tout être qui vient

,au monde a besoin d'une purge. Cette purge, la na-

,CAMPAGNES:a 4>9 s

f.ureIl'aplacée dans le, pi de Ia mretest le prot
mier.lait. •' w' . r

ý2 . U m pr, éje Ait -i peý ï
pren'ne : n rapas,. dememe

a dépit des noms de venin (vérin) p
ete., 'qué lui.a. prodigéligorance,.loip. decogs é

.rerçce-premiietbrienvage commemalfaisant, o.n,y ver-

ra,. aucontrairaQ,.une; niéideinejé c.ai·e,<par,consé,
querkpréc~~iuseEtiles cas de,.mort sont si fréquents
chez'esjeun sdès le8 pMs jur
leur nissance, c'estrsque toujou:,.la.privallo
de ,cettemédecine qu il.faut ,s'en prondre, car le.pou

dq ; cette méur 
o

lan e$absoldme't bësoin* pur lvideme son

3 .' O n n e d e v ra d o n ô jP e t t.e ' e i ro s er

ji.ment qui vient de mettre a . raupis de 1
libre d'aller.auss te .qu.ui ,pl.'Jp
mère. Ceci est, asolui..,u i m ..- 1a

4.lSila gestation. esç ma ffee e
sont s uîr.en us,si a t ' l n eé u l e r a tdr
lab.orieux, et si,'à p a i te, »eleu d e v té

que le..p ;emieg lait.o t mauvais , o appellera t lef véta'r
'rinaire qui seul l r s v c lait faut faire. V-.

m êm d même, pen .. ll pitereeènt nl ti e
juger, ar 1 .tat du. pou ain que. ..a .n
soit: ps bo, ,c'est encore, au vtermair.e
réfèrera pour s voi,r.ce .qu il y a iie. e r

T .' T ~tq 'ue la Jument sera nu'rr . el reéc vrad eux
aliients très.-noi.rissant, mais su amîent *queux
pour- i' asue rcri't7" 'déoute

nécesiité e ep oi 'durantt le temp d' a
croi psance, n'éprouve aucune piv tion, et que la nour-
riture 'qu'il ,îeçoit'ë sitxe ellente.,

r f ~ y~r . ti-j' -q :'

:7 e sance .. poulan soi aup ge
"a't' D m .s ' ndintéla ii e a se
laiaer atter, caresser, manier dans toutes les paties

de oriëàrâ.-Il de'via aimier-'lä"vix. Ide 1lhomme 'et y-

répoidié. L's 'f eminet ort Lde'vronts eri"faire'leur '

bijohEl"devront' l'ame'r: au· point' d'accou'rir 'à;

leur- sU 'et' dé mainger 'danÙs 4.leur' main " quq ue

ria de' idess'e 'et Surt'outjamais 'de 'coups.

Tout 'par la 'douceur;. par -la syiathie; A"bas les
miains levëe ' Siletice aux voix rudes 1

9. La mère de même sera traitée avec la plus
grande doudeur et avec 'l'e plus"grand soin. Elle de.

vra également êtrefaàmilière, et si elle ne l'estipoint'.
on fera·tout pour l'amener l -t..

"10. Elle"sera' régulièrement étrillée, bouchonnée,
lavé; n un'.mot soigneisement pansée.Quant 'a
poulain; cees soins 'alors pour lui sont inutiles, la mèrQ
s'en'charge.

l. L'écurie Sras atujoriis bien aérée, mais suffisam-
mint'hau'd;', etrien n'ymanquera au, bien-etre de lW
mèi•e. et du' petit.

Y-SevrageÁ-l. Le poulain, sera jSevre à six mois
environ. .

2. La séparation .ie:se fera pas.,brusquement, car i
en' résulterait, de part et d'autre, de graves.inconvé-
nients.

3. On y préparera donc, .au moins quinze jours' à
l'avance, la mère et le. petit.
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4. A lamère 'on donnera graduellement une nour- 12. Onaugmente'ra'ensuite gradnellement, la nour.
riture moindre en fourrage, -afin de'dimiuer gra- 'ritureséche,-maison. aura soin'd'administrer enmême
duelle'mnt aussi la sécrétion laiteîise, et, par suite, fimps -des' grains concassés, et -des farines délayées
d'engager~ 'là poulain à -chercher ailleurs une autre d'ns l'eau. '- - . . • a -

mourritureece que, ans as contrare, il neferait •13. Si, malgré toutes les précautions sus-énoncée
certain'emen t'as*. ' ' -'' ' - " ' l'on remarque chez le;poulain de la tristesse, une di-

5. Au' petit, au contraire, on 'donneria progressive.. minution de l'appétit; ,si les yeux sont rouges et lar-.
ment;'t dans la même proportion que l'on en privera moyants;,-la bouche chaude, la langue. chargé'eà son
la mère,' 'un norriture plus'abondanteen fourrage, milieu et rouge à -ses bords, le flanc un peu remon,
afin de préparèr ainsi doucemet ses organes digestifs' les crottins.durs et secs, te et.sans-; perdreune-mi-
à recevoir cette nocurriture, dont l'assimilation doit 'nute, l'on fera venir le vétérinaire, non uneempirique
exiger'de leur part un plus rude travail. qui tuerait le poulain, mais le vétérinaire, qui le déli-

6. N'oubliez pas que tout être aimiepassionnement vrera en 48 heures.
la liberté. C'est pourquoi ce premier joug, la première 14. On veillera; après le sevrage, à- ce que le lait,
attache lui est insupportable. Vous e.n3r savez quelque cli'ez la mère, ne produise aucuh ravage.'-S'il'ne se ta- "

chose. Il s'agit donc de lui dis";niuler' le joug, de lui' rit1pas natuiellément,' on'. administrera une saignée-
'rendre douce cette attach, en d'autres termes de l'y légère, une purgation, etdàns la plupart-des cas,- cela
habituer'd'une mariière insensible, ou plutôt'de lui suffir'a. 'Mais si cela ne'suffit pas, il faudra consulter,
faire accepter volontairement le nouveau régime: le vété'rinaire. '

7. On y arrivera d'abord par la douceur: sans dou. 15. On donnera à'lapoulinière; rendue à elle -mùême,
cour tout est, perdu; et puis par' une gradation intel une nourriture, non pas recherchée, mais saine et de'
ligente. bonne qualité, de manièré 'à ce qu'elle arrive en bon

8. Aimez le poulain et il vous aimer'a. Qu'il con- état à l'époque de1la fécondation.-
naisse dès sa naissance non-seulement vous qui le soi- i16. Si on veut l'utiliser 'aux travaux de la ferme,
gnez, mais tous les habitants de la ferme, les femmes on la nourriras un peu' plus fort. 'Cela même vaudrait
surtout. Qd'il soit familier avec' ' monde, qu'il mieux; car on lui fera ainsi gagner sa nourriture et
voie en tous des a'mis, de bons amis, non' des maiîtres' on lui évitera une foule de maladies causées souvent

9. Cela fait, on le préparera à l'attache comme par le séjourtrop prolongé dans les écuries.
suit:' - I-Drssage.-1. 'La jument partout fait le pou-

'1. Et d'abord, on le fera sortir seul deux ou troi lain ; l'éleveur,,ici, fais le cheval.
fois le jour, en le tenant à la main par une petite te- . Tout jeune 'chev'al sera considéré ici comme de
tière sans longe, à demeure fixe. anservir a la selle aussi bien qu'à la charrette.

2o. Lorsqu'il sera habitué à cet exercice, on atta- 3. Les premières leçons de dressage seront données
chera à la tètière une longe, on prendra cette longe' au poulain par ceux qui l'ont soigné, ou, du moins,
dans'la main, et on le promènera de même, toujours par ceux avec lesquels-il'est le plus famiher, par ceux
en le caressant, en le flattant, en l'appelant des plus qu'il aime davantage.
doux noms. 4. On commencera par promener le poulain avec

. .n r acouverture, sangle et.croupière, promenades qui se-
30. On repétera cet exercice pendant deux ou trois ront.renouvelées autant que besoin sera, en ajoutant

jours encore,' mais en ménageant des temps de repos dès la seconde ou la troisième,- une sellejégère.
de plus en plus mult'pliés et durables, en exigeant 5. On aura soin, dans ces promenades, de mener ledoucement alors que le poulain, se tienne tranquille, poulain d'abord par des chemins non fréquentés, pour.''

4o. Enfin, l'on attachera le poulain à la mangeoire ne l'exposer que graduellement aux rencontres. -ilcôté de sa mère, pendant quelques jours, puis on le ' 6; On ne le fera -jamais revenir à la ferme par laFeparera définitivement, . et on le surveillera avec' at- même route; on l'habituera, à ne point s'effirayer destention jusqu'à ce qu'il soit bien-habitué a co.nouvteau objets étrangers qui, pourraient se présenter; où le.
genre de vie. , fera passer et repasser près des ,trt , des arbres10_~ps tertresea 'at10. On redoublera d'attention, de vigilanc,. de dans les flaques d'eau, sur,les,ombres-et les taches,.
douce sympathie pour.le jeune poulain qui-n'a plus noires, ete.,; on le fera auissi traverser des champs
fa mère. Sa mèr'e 1 il doit li retrouver en vous. On laboures, 'gravir et descendre do petites colline, le
tâchera aussi de-lui faire oublier le lait, ce Coux nec- tont pour lui assirer-es pieds 'et lui"i" rim'er des
tar qu'il n'a plus, 'en rendantIa transition le moins a eIures franches.
amère possible. On y arrivera par'un choi,'judicieux 7. Le 6olain ain'si pr'épare, il s'agira de' lemointe·.
(e la nourriture,'parune variété' dans les rations, prW Le poulain alors devra être âgé d -
une surveillance assidué sur la manière dont la dige'-a' ridntor avant serait dangereux.--La personne aimée
tion W'oper, t ]par un prompt chuingement, soit-d6 la s'en chargera.-Pourl'y déterminer, elle le caressera,nature, soit de la quantité' dus Ji iments, suivant.que lelflattera plus que jamais. Le-consentement obtenu,
l'on remarquera qu'ils conviennent et suffient ou nu ,18'cavalier.s'appliquera, par tous les moyens imagi-
cot.viennent et ne suffisent pis à la bonne santé, * la n:ables de .ouce forrmeté, à faire, marcher.le'poulain
bonne humeur, au,contertenet.du sujet.. . droit devant lui au pas. Il ne br'usquera'pas, il ne

'11.i'Afin que cete trainsitiôn soit heur use;on don! féappera pas, niais il ne cèdera pas non plus. Il exi-
nera tout' d'dbord' au pou'lin uin' n'ourriture'rixt, ge'ra doucement.
toujours de la meilleure qualité possible, et l'on alter , '8.'Si le poulain témoigne trop de résistance, on fera
:nera lus fourrages Ze-s avec de la 'bonne herbe, dés' iarcher devant ini un autre cavalier- mont'sui' un
carottes, des pommes de terre,' des navet'da-Shède' cheval'que le poulairi 'çonnait. Puis',au 'lieu'-d'un'
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homme. à. heval, on, fera marcher ,unnhomm seul tons d'abord l'histoire avant .d'appeler la scienoe à
tenat le lico et mpmatur t notre aide póuréluuier c'tte question'àgicole
entraînement. 'L'homme puratenirà a la'main que- Comme faits hisoriqued,ùou ro
que friandise qu'il montrera de .temps' en 'temps au én. .....iméreles plus 'il ants.s
puluinpu edt nra l' suivre., II àmrp. les plsa 1nt' f. 1 ., in.

psy.pre- L'Egypt a:été le pays le plus fertile à none
nant ~ainsi, quelques sorties.suffironr toujours pour Enrichié tous les 'ans'ar l imons dulie, elle a
amen'er le poulain miarcher',eul.. ongtempsnle grenier d'un grand n ombr de conitrée s.

9. On devraalors'hbitr, à obéir aux div.orses Aujourd'hui les produits du sol-sont à peine suffisants
impulsions du cavalier,.prendre à droit, â gauche, poir notrrii..ses misérables tr-ibus. . W

à tourner sur lui-même' aux' différer it;'sttouchements .. Les Etats-Unis' nous fournissent des données posi-
de la'br'ide u aux comnandements d'usage.J On"d_. tives sur l'àppauvriesement de ses torr's.-Les premiers
vra l'habitue'r de miême à changer le pas ' la colons qui'vinrent cultiver le soitdeNew Yord de la
pression dugenou. ,., . . .. Pen,.ylvanie; du Maryland, obtinrent 'sur -les torres

10. Lorsqu'il en sera.là,., on lemettraau: trot, non vierges une série de belles récoltes-en grains et en ta.

as en sortant de l'écurie, car. il ne le.ferait-.pas de .ap unsellabour.'Cesterres ont¶ subi parý la'

on cœur, mais graduellemenf, de manière à.arriver suite laIoI genéraIle'de la diminutioni-des récolts.

au plus grand trot à..une distance déjà considérable. Dans sixEtats diNorJ;' là' production'en grains~qui
On le lancera ensuite au.galop. .On 'habituera, dans etait de 2,014,111 minots; a etéiréduite plusYtard-à
toutes ses allures rapides, à se déranger, à.tourner les 1,090 132 minots. Celles de pommes de trro' qui tait'
obstacles sans ralentir le pas. On l'habituera aussi au de30,180500minots n'est plus'que de 19,418,191; mi-
bruit le pl.us possible. Le voisinage de la mer est alors nots.

d'un puissant secours. Si cette ressource manque, on Dans- quatre 'Etats 'du Sud,- le' produit était de
se munira d'un. pistolet, et on fera d'abord claquer des .12,012,726 miiots de blé; ilQest réduit aujourd'h'ui a

capsules à.ses oreilles, puis de vraies décharges. 'On 6,144,96 minote .
lui fera aime'r cette odeur. et cet éclat de la poudre, et La r'éclte du coton est de 700' à50"iivres par ar
l'on répétera ces mêmes exercices au milieu de ses pent dans Ies nouvelles ,plan'tations du Toxas et de
coursos les plus effrénées. • : . l'Alabama-. 'Elle n'est'plus.que' de 360 livres dans les

11.. Toutes ces leçons de dressage seront données terres de la daroline du'Sud qui ontdéjà perd'u beau-

lorsquelle 'poulain' sera encore à jeun, ou du moins coup de principes fixes necessaires à'c'tte plnte.
ldrsque la digestion'sex·a'faite; car il est aussi pé- .. Le fermier americain epuise ses terres sans, s'ocõu
nible aux animaux qu'à l'homme- d'agir violemment, per de l'avenir, et lorsqu'elles ne sont pas a-sez ré

de courir l'estomac plein. ' . numeratrices, il se transport. 'dans des ch:2mps in-
, . . .cultes, dans des céha mp's vierges. ,

12. O'n a'ra "oinassi, dans ces allures rapides,
d'éviter les sols trop durs, fois que les pavés des routes .'Au XVIIe. et au XVIIe siècle,, la.vigne était cul-

et les che mins pierreux. Ce' n'est q'à Ia long'ue que tive sur plusieurs contrées dea'lAllemagne, mais faute

le jeune cheval pourra s'habituer à ces rudes chocs d'engrais la vigne s'éteignit comme, une lampo qui
qui, dans les commencements, pourraient blesser ses n'a plus dshuile.....e•r n 175 i oresétie

artiulatons t ls déorme.. '. ,Sous J'osepli Il, or ,"tir on 1765, les terres étaienti
artcuaprons uetre déor . .tellement épuisées, qu'elles se refusaient à nourrir les.
13. Après un trot o .ungalop' bravement accompli, hommes 'et'les animaux. Les fourrages aigro et de

la cavalier récompensera toujours sa monture par des mauvaise qualité ni pouvaient attendre qu'a e'l s
caresses,'par de bonnes et douces paroles, et par quel- plusgrandes'difficultés les premiersjours du.printmps
que friandise dont il nemanquer'a janais' de se'pour- pour'aoi lques herbages. e tréf ?. com plante

voir à ceteffet. =pour avoir queqe hebges; Le trêfi,'commei plante,~voir a cet effet. , ni mlore, dat decet époquee.ndtcto
»14.' A un cheval ainsi dressé,' :ilsuffira toujours d'une introinO e eaCrte Scho ert B it c'etts

deuxleç'nspourl'amenrpirfiitOnent~ . introduction à*' Jean.Chrétièn Schubert. BientG après
ou deux1eçons Pour 'amener parfaitement à trainer le plâtre, la marne, la. pommode terre vinrent pprteï:
la charrette oixà tirer la churrue.-(A suivre.) 'l jubilation siir" tous "les points.'.' Mais ces diverses

améliorations 'n'auront 'qu'une d'urée limitée. IlI n

Apvrissement des terres végétales. ' reste.a plus tardque l naasin' duisous-sol, t, quand
il sera épuisé, la terreono sera plus qu'un lest prosqu e

L'histoire'et la sciô'nce démontrenit'que la fécôndité 'imp*oductif. ' ''

-' lu sol le plus' fertile a une 'L'Angloter est toujours à l'apogé'ede sos'produ.
Dails .l'ancilenla Rom, l'a griculture était la plus tions agricoles. Elle n'es't pas dans 'ûn' état normal.

nobló de' toutes les profe5s'on. Patriciens, généraux, Elle doit ses succs auxk'guanos, aux o's'e, 'au défon
aégislateurs 't consuls 'aportaient le' tribut' dé'lur .cement. Ces ressources ne sont que passagères, et

- intelligence pour ai-menter les pridduitéde la te rre. .quand eelos oront' épiiisée, le sol.deviendra un lest

Notre siècle suit uneautre voie. 'Laoe génération ac- infertile.' :... ,.....

tuello E'est jportée v,e'rs les' manufc~actpr0s, dustr i ; Le Céleste empire se' maintient dlans dos copditions
tuello~~~ou scs gui " tes'' a u i

les brasfontdèfii'ut dans piesque touteses.cam'pagnos. d'équili bre, en utilisant tout, ce gui peu s assimiler.

Le grand nombre .d'ho8s capables vont.chercher On ne 'perd.pas une ivredefumier; on ramasse tout
du travail dans les villes,et se livrenti à touts,es ècB et, paticulièrdrent ps, 'engrais humains, les .urines,
d'occupation,.,auBssy 'at il dansnos anciennoes .pa- .les chiffons,.les;poilB, etc., .o., ui, constituent les
roisses dégénéroséc'ncoda 1.. .solQue deviendra en engraisles pls pipisants.4

conséquence la terr- qui nourrit tous les êtres, si cette Pour maintenir" -larichesse de la terre, il.faudrait.
eonen soonsuce limiter,,e cultivat.ours du Céleste Empire, trquu nedésiertion'dc',tkos campane devait coninuerü? - 1 ti'" î-,u:Clëe m;é_9,n
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êidá in'n mati ore, dnrtandis. u"' I., '
bien p n le iion Il y i que e
remaines, que nous perdons plus.de' 26 par .]OOJdes
engrais ordinaires. Sachant quels moyensiadoþte
pour conserveno es n ét defertié 'cons
tant on doit' ietCe éBonntà ' re. '

Toe fromageries .et l'élevage du bétail.

b'après 'les nouvelles .que.nous recevonsw de toutes
prtsnos froniagerie donnent complète Éatisfation.

T1es cultivateurs:les plusu1obstinés:contre cette exploi-
tation agricole,'xeconnaissent les 'anvantages qu'ils
pourraient retirer si cette exploitation était en per-
manence. dans nos principales paroisses. Il n y a que
ceuxiqui ne, savent; pas calculer, -qu- e complaisent
dans laroutine, qui croient que la fabrication. du fro-
m.ageiest un.sujet de ruine pour les cultivateurs Ceux
qui savent.calculer, equi ,,ontid'autres guides qu'un es
prit routinier, reconnaiss:ent que létablissement des
beurreriesret,des fromageries est une richesse pour
l'agriculture: C'est ce :que nous avons pu constater A
une récente visite que nous faisions à St Pascha lioù
l'on fabriqueun. fromage,.pour, equel on a obtenu 12
ets par livre.Tousles& fou'runisseurs de lait n ont que
des louanges a offri'r Ch Blondeau our la m -

Cre 'ha i avec laequlle 'ilrdiige cette' romag..rie.
Ce Monsieur youlanfire prfierde la haùssé obte-
xnue surla- vente d.fromage' les fournisseurs de lait
les laissent loisibles accepter ceprix ou de a en te-

Laproduction anir et la fabrication d - eurre
et du fromage par. associùtion pro.metten'xt dietre u'
crativésdans 6itré-'p'rovince, po'ur"peu 'que nos' ne.
cordiò, à aces' iiddatris t'oute l'attentiöh-cornvenble.
Puisü4 Fa.ïrödûétioii2 des cér'édols est "daenne àné,
reuse, surtout par le.manque de bras, pourquoirne pas
les déêîlo e??"

Nåu:a ààomù's lói é é s de' coîfile ller'l'b'âùdori de
la culture des cereales, mais -nous voudrons y Voir
consacr terrin sansque pour ce
quantit roduit'. fût. sensiblmet dimiriié'e." La sé
utioi d prd blm'e'triouve reiaéhentdans.le'dé

veloynient.dela prodimon taniialeet laiti're En
-'et.,' do richeéd éùrie'dôorn'tdeB maoss ,'li rais

qui, judicieusemeut .éimployés, feront •dddir' à'.l
ême éterndueé de tefrain,'le. 'double, le triþl meïlie

<le ce qu'ilé Produisait auparavant; 'o, on our.
rait, sains"dirnin'luer les' quaiitités ',de grains à mettre
en circulation, 'consacrer"à leu "clturé unmoiiE
grand espace et donner le snrplu8s.à la créatibhiid
prairiès' niti~eó'u artificiellàe 'eul' moyen 'de
nouri.abondimmnin beant , Dde bétiau , et par
consért. depr éu•e d'ondant inmers. Un'cul.
tivateur' niteilíÍeint, . bien 'pénétré de'es idéee, 'nxe
manquera pas detansformer en prairies les parti
les plus difficiles A-cultiver, et à économiser ainsi'des
frais änä'sidérkbles"'dain-d'oe vre. '

Un conseile' pi.ant': Sou'nt nous' avons nos
cultivatéuré'iIq"'ils .veudn't créerune prairiè natu-
relle' déi êlliu't'êsld eiids u'ils in 'sur
le plaïhå>d' i ilsq'"eeluefois même aux pieds
des meules. En agissant ainsi, ils ne peuventarrivér
qu'à diedetethble 'ésulta'car il'existe.toujours dans
les aggloiimératioil 'considé'rabls 'de'foini une fermen

ation lus od -moins orte qui peu supprimerles pro
i prietés ngerminati e' grainesl lplus délicates t
i presque touj urs es me lere

éLe m o. -pi certain dneprair e nå
tuirellFest'de fair.hoik.fd'ne parti "dbon p rba
tured as d'rlais riru ffisammen lefoin,
de. le faucher et battre commóeonile" fait pour les
g i'e'je"t'd'n oränéei le griùes da'rs'un'edroit
bien sec jusqu'au momentd a semer.

1.4lt .I,'râu atcerai àsystèmne que'nÔus-"'W
ind 1uons a'i nera laugmentationdu revenude a
Sferme e rodditaimmaux et en lait sas diminu-

tion du revenu en céréales;- de plus, la a mipihfication
et, leconomie dans l'exploitation agrico e.,

Ona di r e êtreq: Oui, í ouvons a
nos prairies; 'ouÇno'us pouvons produire pIus d'bes-
tiauxi- mainous n en tirerons un-béné ce constant
qu'à, làa condition de trýdaver un écoulement assure
pour nos prodUIts.

La-réponse a cette o jecion est toute'entiere dans
ce fit 'uela prodaetio e notre province suafflt t

peineià ia onsonmation' ue; d!ailleurs;avec nos
vo es'de comm'unicautuonB -as' faciles et se-développant
chaqueour'davantage ~avec les cheminusdefer les
produits no risqueront amais de ne pas trouver pre-
'neurs. Touspouvons citer pour exemp' nos'from
geries. Quand il s est agi de les établir, .la principale
objection' a'été que letablissement d untrop.grand.
nombre de fromageries pourrait nuire a la vente des
fromUas;. Cependant plus:de 200;fMomageries:ont été
établies dans"notre 'Province, depuis le printemnps der
ùiér et il n'ya pas une seule fromagerie qui n'ait pas
eu1 ses-ncheteurs;; c'eit A .peine meme si - on.a pu
fournir -a, la dem:ande de fômages"dela part des. -

acheteurs, même avec augmentation danses prix de'
vente. 7

Donner de la vigueur aux arbres fruitiers.

Pouur ramener des arbres chétif i' dans un état Pas-
sable, et les arbres passables dans un.bon état, nous
indiquerons le moyen suivant qui, nous a p.irf itement
réuesi: . , --

"On coimondera par pioàher autour de'l'arbre à un.ý
pU plus: d'un' pied du' tronc, ,en ,ajoiutant de l'engrais
contenant potasse;' chaux et acide phosphorique. On
enlèvera tous les bois morts, les bois mutilés, très-
proprement. On grattera le tronc et les branches
pour enlever les mouses Oh les brossera très-mimu--
:tieusement,pu.is on y passera avec.une éponge du lait,
de chaux grasse. Mieux vaudrait, encore. remplacer'
le lgit.de chaux , pau.-uno -diéslutiorn.légère'de carbo2

riaté de potasse (potasseId& eommrsre), ou par une
disqlution de&cendres'de bôis aveöde l'eau ordinaire.

Pour les arbres en mauvais état, nous 'ecomnan

dàý'*uenlIvage du tronc et des grosses branches vec
un diàolution de ddux- à quatre livies de ouiperose
(sulfdiè 'di fër)' par'i ngt cinq gallons 'd'äu- Cette-

-réscifioiîn'est lis coûtetse et elle perrmet d'o.bte.
nir d beaux produit. Un jîune'lioiie 'peut faire c
travail "ciq; dix ou qinz arbres ,dans'sa1 ùrn e,
sui t lir 'ét Le"jroi'itairei.ver•ger aura par
lv"snite, uuie bellevéétation, debeax fruits, sains et
on q'uantité:.'On voit avec délices, avec orgueil' -un
arbrë igoùreux qui porte de beaux fruits; on éprouvé-,

62
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un sentiment;pénible nsvoyant un2arbre rabougri qui
a été stérile'toute sa vie. Notons de plus que les arbres
soignes comme;nous)venonti delindiquér ne-'ebnt pas

.attaqués'par:la verminoc qui*pullul&'dani''l'écore, et
g e e's-chenilles se'portentd i'les

feuilles emoinea vigoureuse n . à
ronger. . .. .u'-
i.aDans des'années où la production. des'fruite s oté
abondante, il importe'de foiroir'élaterrdenou
veaux engrais,- car tout cultivateur sait:'que-dans le
régime végétal,îce qui épuise le plus, ce sont les friits.
La règle est génierale. '

Néessité -d'avoir des étables.saines.

Il faut auxanimaux, dans les étaàbles, un parfait
état desalubrité et une bonn -aération ;- c'est à-dire,
il'fant que.les :portes et les fene'fIres aient·un empl a'
cement convenable, qu'ellis soient en nombre suffi-
sant, et'qu'en hauteur,.largeur et"pjrofonaeur l'e uâti-
ment occupe un espace proportionnelau.nombre da.
nimauxà loger. Ces conditions sont-d'urie importan ce
considérable, iajeure. Or. donc, les cultivateursquîi

font construire, et qui-n'ontpas les connaissances suffi-.
santes (et c'est le plnîs'grand noémbre, parce que¡oes
connaissances sont spéciales),'. devraient soumettre à'
un ouvrier habile qui a l'hIbitude,,de"ces coniistrue-
tions;"l ·plan de Ieurs bâtisses en ·mentionnan t.l
nombre et l'espèce d'animaux qu'ils doivent y loger.

Il faut bien se:.garder;-quand.il-:s'agitde.bâtisses
considérables, soit grango ou .écuries,'qui 'doivent!di-

'rer nombre ld'années,' de regarer a 'un 'dpense do
quelques piastres do. plus, por,,,courir.1àritque d'ex.,
poser-la vie d!animaux de grand· prix,. et surtout de
's'adresser à des ignorants qui; pour faire du nouvea
agiront au rebours du sens commun.

Autre avis, queùous croyxis devoir signaler ici et
qui 'nous a été suggéré par la réponse'd'un cultivateur
qui avait perdu un boeuf;' lious lui e demandames la
cause: Ne voyez-vous pas, nous dit il;'des jeunes gens
qui tous les :jours .'disparaissent de ce monde?-C'est
vrai.-Hé bien, .reprit-il; les anin-ux sont comme les
hommes, -ils meurent-sans qu'on sache pourquoi.-A.
notre tour, nousilui.dimés: Cultivez vous des salades."
-Oui.-Ne remarqWpz-vous pas quelquefois des plants.
qui so fanent et qui meurent sur pied à côté d'autres
:qui -sont:.verts et:q ui.poussent à·.merveilli.=-Oui.- Et-
d'où vient cela?-OC'est 'que le ver blanc a mangé 'la
racine.-Hé bien, je dirai commevous, les plantes
resse'mbintau:animaux; si .vous ipouviez détruire
les vers.blancs et, autres insees s qui font.pérr vos
,salades,.lles. vien-raient 'parfaitement; d.é mème
aîussil vos -animaux ne- mourent 'as dans toùte la'vi
gueur del'iige, et, ne tombent .'pas. ialàdes san4 une

:;causé quijprov'ient le plu.s souvent: do votre fädto: :ré-.
fléchiesez-y jiisqua ce.que-vous l'ayez trouvée,.afin de.
l'éviter.une dutrefois. . ".:

Sòyez,èovaincu que .si 'vouscrchoz avec persé-
-yéianc', o9 us,arviendrcz ' découvri.rlos.c auses des'
maladies de vos animaux .idans 'une-alimenîtstion
m'advaise; :ou ~dans le.fai'd'avoi-lirsé-vos'6éles ex
posées A. des refroid issemen-t, de les.avoir'teiuos'dans
So-nicoplt étàt dô,sl't;~àsdes..icnpiïiîl iiéréés,
~<,on tro grlnd . utrop. petites, de.les.voir soumiso8
à d'emauviWtraitemnlt ou 'A desuexcs..de trav'ail.

Ces causs, :si, lles ne'snt pastoutes.iimédiátement
mortelles, amènen iiuétati souffreteuxiqui s'aggravo,
et qui finit.à la--prem*è.re.oirconstance par emporter

Cherchez et vous trouverez, a dit la Sagesse; nous
pouvonàs ajouter -Vous proyesserez,' vous 'améliorerez
et oisseezlus v seureu '

Cilture du'fraisier.

Au.moment:où pluisieuracultivateurs doivent faire
l'achat de plants de fraisiers, il est une.coneidération
qu'il-est bon de fairerressortir ici o'estiquepftous les
rfislerino so itpas égálement bbnsourîtousalés ter-

r'ains doinmà.pour t'oùs 'do'nö.pru-
1- 1ors.lu'on 1- eii _. '. étà blrúi"tlàŸ'd šiir

d'uneNc'ortaine' importance, ide faire au :prétdblè une
éxpérience approfondie de ' variétés" .qù'on 'devï-à
adoptqr par'lastiit

.In prudeànce'conseulleégalinnt de plinter n cer-
tain nombre de" variétés q'u'on croira. les m~eilieurs,
afin depouvoir les.étudier dans Ieuryégétation.et sur-
tout qu.an't le A .pyrödrit;, ILt ,d'erejeter.toutes ocles
qui seraient, inférieures.. Avoc> cette simple! précau.

!on, on peut'Otre'assuré de n'avoir que'lesnëilleures
sortes, qui, seid'tles plus ritiques les ppl.grdue.
ti've, et èllòsdóïïtlò fruit aura le plus.d.eavsur on
même .temps:qu'il sera lo-:plus gros.: '>

.Les terrains· neufs:exercontuno coertaine'influ'nco
sur le produit'des f risier;,et'chaque fois qf'qnpour.
r'a>lantrdan_ do .emb lable co'ndiions ;.one de-
vra:pas -manquer de .le fairG' Il:est.bon d'avoir un
choix de variétés hâtives 'etsanrt.out dans les' árdives,
afin d'avoir du frùit aussio pDs"L .

L agriculture avant tout.---Questions et réponses.

n journal'américain'pose les questions' sd i!antes:
i est-cerqui nous a val Ua,prospérit mervolousu

dont le pays jouit ence moment?
.: L'agriculture.

'Qu'est-ce qui' a ramodé de'urop
deinotrergouvernement?. . . :0:

Qh'est-ce qui à'fait baisser le taux de l'intérêt?.
,,L'agrioultuire.
Quelle.est l'ocupation que vons: voutriez recom-

mander surtout à la jaune'génération ?; .'

L'agriculturfe. '...:'

Q 'est-'cequi 'favoriso la cdm mrce et, dé eloppt
l'industrie d'un, pays ?..

L'agriculture.
Qu'est-ce qui 'a fait construire tant de voies fer-

rées ? . . I , .

L'agriculture..
. Qu'est-ce qui a fait disparaitro les vagabonds,
tramps,.qui infestaent le pays?

• agriculturc.: - . . ,

-:Quello est l'occupation. qui donne quelque chose de
plus qu'une vie précaire ?

. L'agricu.lture..
-Quello.est l'ocoupation qui fait vivre longtemps et
qui fou'rnit le moin.e-do-iminels ?' '

' .- L'ougric'ültire.'
.. O!le.dlà base'de toutes.cler:industries?

L'agriculture.

', -i 6ýý, -
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Ce que-l'agriculture a fuit aux EL'ats.Unia,.e11'~ pei

Ce que- l'agriculture a fait aux, Etats-Unis, ella6 pe
le faire au Canada.-La Vérite.

Choses et- a'utres.

La récolte du blé aux Etats- Unis..-La récoltédu bl6 nux Etait
Unis sera beaucoup moins bonne cette annéo qu'en 1880 et 187
On évalue le déflcità près du cinquièie d'uneanu4e moyeun'
Ce sont les grandes région'sà blé au nord du fleuve l'Ohioet
l'ouest du Missiisipi qui accusent l plus do diminutions, ce
taines contrées qui ont eu leurs blés 'de pîintemps très-éprol

é 4s par les insectes,, principalement pare armworfc (le 'v
, des armées). . '

Comnptabilfté agricole.--Uno terre est une fabrique 'de produi
alimentaires, dont l6 cultivateur est le directeur. Le directer
de tonte fabrique a des calculs à fairp et des notes Aàprendr
pour obtenir,' avec les éléments dont il disl-ose et au meilleu
marcb6 possible, la pîns grande somme de produits. Il en doi
étre «e mérmo pour le cultivateur. Il faut bien le dire, c'est a
défaut'de toute comptabilité s6rieuse, tout autant qu'au défau
d'instrionloz, que l'on doit attribner lisuccès du plus gran
nembre des cultivateur,. Or, une bonno'tenue de livres rehani
sera le cultivatour'aurnugque lui assigent ses travaux si in
dispensables.

Ce qu'il conrient de faire pour être bon agriculteur.-Nous diions à tous ceux qui veulent cultiver avec profit: On ne na
pas plus agriculteur que médecin, avocat on marchand; pou
la culture d'une terre, comme daus toute autre carrière, il fan

des études, un apprentissage, avant de vouloir passer maître
-- Commencez donc par'étudier ; examinez votre sol, vos res
sourcep, votre aptitude même avant de commencer. Puis 'un
fois à l'ouvre, une fois le but bien déterminé, marchez d'uî
pas ferme duns la voie, sans temps d'arrot, sans décourage
mrent, et nous vous le disons, le succès couronnera vos efforts
Pénétré de cette vérité, (pour ne citer qu'un exemple) que pou
faire de la bonne agriculture, -il faut, lo. du fumier; 2o. di
fumier; et 3o. encore du fumier, vous verrez autour de voui
quelles sont les plantes qui réussiFsent Je mieux et qui voue
permettront d'élever un plus grand nombre d'animaux ein vou
fournissant un meilleur pfAturago et une plus forte récolte de
foin ; observez quelles sontlesmauvaises plantes qui croissen

,"naturellement sur votro sol et vous donnent souveut beaucour
de mal à détruire. En supprimant ces mauvaises plantes pour
les remplacer par celles dont vous aurez établi les bonnes qua-
lités, vous serez étonnés d'obtenir un excellent fourrage, en
mômo temps que la diminution considérable de ces plantes
adventices qui faisaient votro désespoir.

Représenttation des initteiCI8 de l'agriculure.-L'un des meilleurs
mÔyens*d veiiir un aide à l'agriculture est sans contredit de
donner à l'industrie agricole, la première et la mère de toutes
les industries, une représentation qui soit on harmonio avec
ses beaoins préseuts et futurs, et qui lui permette de faire par-
veuir 'au gouverneinour, d'une manière régulière et constante,l'expression de ses voeux, comme cela existe déjà, d'ailleurs,
pour le comincîce et l'industrie. Mais quelle doit être cette
représentation f Comment convient-il de L'organiser ?Voilà des
questions d'une haute gravité qu'il çouvient aux. cultivateurs
de discuter sans esprit de parti, mais.au -point do vue de leurs
tóritableà 'intérêts. '

r". ... '. RECETTES

.Moyen d'augmenter la chakur. de la forge.

Qun-f un forgeron travaillo ,dn fe'r, le vent du soufflet tend
sanus cesse à disperser le' combustible, qu'il faut continuelle-
ment humecter et frapper avec une pelle pour l'empêcher d'être
e..entralné.par lecouraut (l'air, sans cela il se fait une grande
porte de chaloür. Les ouvilors Suisses. se servent d'un moyen
très.simplo pour empêcher cet inconvenient.

On fait, avec <le la terre glaise délayée et du poussier de
-.elrarb'o,'une pâte dure;'ou en forme une plaque longue et
large que l'on pose sur le charbon, du- côté opposé au soufflet.
Cette masse empêche la chalour~et lo combustible de se disper-ser, et augmente la chaleur 'dans'1a'partie où se trouve le 1erque l'on veiit travailler, et par conséquent diminue la quantitó
tle charbon brûld. ..

uit :Nduveau moyen de bla nchir le filde'lin'

On fait bouillir quelques écheveaux de Iil de lin à la manièro
accoutumée, avec des cendres tamisées pour ou séparer la-subs-
tance extractive. Après avoir séché le fil, on fait bouillir un do
ces écheveaux'(ou 1,400 aunes de Il) avec trois onces do poudro

. de charbon, pendant uno heure,- danà uno- quantité suflisanto
9. d'eau. Après avoir été lavé et séché, ce fit aura ilcquis uno. ablncheur, do beauconp.supérieure à celle qu'on peut.lui don-
- ner enle traitant avec la condre.

u- ir Apprentiý' demanïdé,
r Un jeune homme-actif et -désireux d'apprendre la typogra-r phie, trouvera de-Pemploi à Patelier.typographique de la Ga-r gette dee Campagnes. Pour conditions, s'adresser ¯à FIRMIN H.

tfROUJLX, Ste-Anne de la-Pocatière.

d INSTRUMENTS A RATIRES A VENDRE.
-Charrues de diff'ércuts modèle et de différents prix~.Trains auxquels on peut attacher toutes sortes do chairuos,-
cultivateurs et des arrache-patates.

Herses circulaires faisant deux fois plus d'ouvrage que les
t autres.,, .. , .

r Herses en fer, on trois et quatre sectiois.
. Semoir Vessot, avec herses, rouleau et appareils pour semor

la graine de mil. :>' ' 11
o j rCultivateursâ, un ou iea.x chevaux, ninsi que sarcleurs pour
Sjardins, et leurs accessoir.es.

n Faucheuses, les célèbres " Toronto " de Whiteley.
- Moisonneuses, " Toronto, do Whiteley, Faneuses, à un Cho-

val. ,.,, ic o
v a erateurr .lauchard.-Manipulateur mécanique pour tra-

L vailler le beurre. ' .

Arrache souche.-Cribles ordinaires.-Cribles our sép •
toutes espèces de grains. p parer
* Semoirs à graines 'de jardin,-Charrettes à foin.'-Tonbc.

t reaux écossais.-Camion de' Magasin.-Brouettes.-Houe ou
pelle à cbeval.-Laveuses de toutes espèces.--Tordeuse.-
Presse àt foin,.0e., etc.ý

Assortiment complet de pièces extra à la disposition do 'ceux
qui ont des réparations à 'faire à leurs machines.

Catalogues envoyés gratis.

S'adresser à
CHS. T. COTÉ I& CIE.,

30, rue St-Paul et 32, rue St-André,Québe c.

EN:VENTE'
A LA

"GAZETTE DES CAMPAGNES."
cprofeha ou "'Procédé de Bommer pour fabriquer toutes

et publié par Chs-T. Ctt6 & Cie., maanufacturiers d'instruments
aratoires, Qubec.-Prix, 50 ets.

Petit traitl sur la culture du tabac, par Ls N. Gauvreau, écr.,N. P., Membre du Conseil d'Agrioulture de la Province de
Québe.-Cette deuxième édition du " Petit-traité d'agricul-
ture, '' par La N. Gauvreau, aété considérablement augmentée
et offre tous les renseignements désirables quant aux meilleurs
moyens à prendre pour bien cultiver le tabac.-Prix, 10 ets.

Les oiseaux du Canada, 2 volumes par' J.-M. LeMoine.-Prix,
$1.25 les deux volumes.

El6ments de Chimie et de Physique agricoleejpar P.-H. LaRue.
-Prix, 10 ets.

Essai sur le luxe et la- vanité des parures, par Me loGrand-
Vicaire Mailloux.-Prix ladouzaine, $2.40; 'le'olni, 25 ets.

• Tous ces volumes seront; expédiés'franico par la oste,
aux prix marque;


